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« Sparkle in the Vastness » (Une étincelle dans l'immensité), la première exposition de Tia-Thuy Nguyen à la galerie
Almine Rech présente une série de plus de vingt peintures de techniques mixtes issues de la série « I, my, me, cloud », en
cours depuis 2018. Marquée très tôt par l'expérience de son père, pilote de l'armée de l'air vietnamienne pendant la
guerre avec les États-Unis (1954-1975), l'artiste a développé une appréciation profondément nuancée des nuages : ce à
quoi ils peuvent ressembler et ce qu'ils peuvent révéler, mais aussi dissimuler. Émerveillée par les descriptions
majestueuses des vols de son père à travers les nuages dans son avion, Tia était également effrayée par ses mises en
garde contre les nuages où se cachaient les avions ennemis. Saisissant cette dichotomie, les peintures de Tia évoquent
un large éventail d'états d'âme, allant de la joie et de l'espoir à la morosité et à l'angoisse. Agrémentées de perles et de
broderies, les œuvres scintillantes et chatoyantes reflètent la complexité, le mystère et la mutabilité du sujet choisi.
Hommage à son père, décédé en 2022, dont l'artiste ressent depuis la présence comme une lumière irradiant de
l'intérieur d'elle-même, les œuvres récentes de Tia évoquent des associations historiques de lumière et de spiritualité, du
soleil filtré par les vitraux d'une cathédrale aux abstractions rayonnantes de Mark Rothko.

Comme l'indique le titre de la série, « I, my, me, cloud » explore la nature subjective et éphémère des accumulations
célestes d'humidité. L'humidité n'est toutefois qu'une partie de ce que nous percevons des nuages. La lumière joue
également un rôle clé et constitue donc un sujet majeur pour l'artiste. Ancrées dans la théorie quantique de la lumière[1],
les peintures de Tia évoquent les photons (les minuscules particules qui constituent la lumière elle-même) avec l'ajout de
minuscules billes de verre, dont chacune reflète la lumière différemment pour donner l'impression d'une surface
oscillante. En clin d'œil aux impressionnistes français, qui conçurent un nouveau style de peinture basé sur leur désir de
représenter les effets de la lumière sur le paysage, Tia a trouvé une technique mixte qui permet à la peinture de dépasser
la mimêsis ou l'expression et l'oriente plutôt vers l'expérience. En développant les taches de peinture disparates que
Claude Monet, Berthe Morisot et Camille Pissarro utilisaient pour évoquer les effets fugaces du soleil, de l'ombre et de
l'atmosphère sur l'eau et la terre, Tia se sert de milliers de perles et de mètres de fils de laine, de jute et de bambou
colorés pour créer d'éblouissants jeux d'ombre et de lumière sur la surface de ses tableaux.

Dans certains cas, comme dans l'œuvre Flying to Eternity, l'ensemble de la composition s'illumine de milliers de perles
provenant d'Inde, de Prague, de Chine, de Pologne, du Viêt Nam ou du Japon. Réfléchissant la lumière différemment
selon les conditions ambiantes de la galerie et l’angle de vue exact du spectateur, la surface de la peinture semble être en
constante évolution. En s'appuyant sur ce que les impressionnistes cherchaient à évoquer en utilisant uniquement la
peinture, les techniques mixtes de Tia créent des compositions qui changent réellement et à jamais – de manière parfois
subtile, parfois spectaculaire – en fonction de leur environnement. Comme un jeu de poursuite sans fin, la lumière se
réfléchit sur la surface et ne cesse de modifier la composition. Il est impossible de voir ces tableaux deux fois de la même
façon.



2/2 | Almine Rech | Tia-Thuy Nguyen - Sparkle in the Vastness

Dans d'autres tableaux, comme The Lap of Sunrise, Tia brode également sur la toile, ajoutant ainsi des couches de chaleur
et de douceur à l'image peinte originale. Bien que la broderie ne brille pas comme le perlage, ces surfaces stratifiées
flirtent avec les ombres et les lumières, créant ainsi une illusion de profondeur et de densité. Les tourbillons et les
boucles duveteuses de Tia, aux riches nuances de rouge, de rose, d'orange et de jaune, rappellent également les motifs
psychédéliques associés aux imprimés d'Emilio Pucci. Ce lien à la couture est tout à fait approprié, car Tia est également
créatrice de mode et intègre depuis longtemps les techniques traditionnelles de perlage et de broderie dans ses
créations.

Sa palette de couleurs, qui s’éloigne de ses observations de la nature, la distingue des impressionnistes et
permet de remonter encore plus loin dans l'histoire de l'art. Les couleurs audacieuses, vives et tout à fait
surprenantes qui caractérisent ses peintures de nuages s'inspirent des arts folkloriques vietnamiens
traditionnels, en particulier de la technique Hàng Trống, qui remonte au XVIe siècle. Le Hàng Trống est un
procédé mixte, à partir d’une gravure sur bois qui fournit un modèle pour les principaux éléments de
composition de la peinture finale. Chaque impression est peinte à la main avec des couleurs vives et des détails
légèrement variés. Le fait que les peintures Hàng Trống puissent être considérées à la fois comme des séries et
comme des œuvres uniques est un aspect que Tia explore dans son propre travail. Tout en reprenant le même
sujet, Tia souligne le caractère unique de chaque nuage (et de chaque œuvre d'art).

Pour Tia, les nuages sont comme une toile vierge sur laquelle les éléments tels que la couleur, la forme ou la matérialité
ne sont pas intrinsèques, mais imposés. Ce que nous percevons comme des nuages est en réalité le résultat de multiples
facteurs externes tels que la lumière, le vent et les niveaux d'humidité, tous en constante évolution. En ajoutant de la
peinture, des perles et de la broderie, Tia impose une image sur la toile. Cependant, chaque peinture de nuages est
conçue pour être vue et interprétée différemment.  Plus que les nuages eux-mêmes, le sujet principal des peintures de
Tia est la subjectivité elle-même.

Mara Hoberman

[1] Suggérée par Albert Einstein en 1921, la théorie quantique de la lumière stipule que la lumière se déplace par amas
d'énergie, chaque amas étant appelé photon.


